
 

« Plaisir de voir venir un nouveau disque du trop 
rare Éric Löhrer, guitariste tout terrain mais, 
surtout, jazzman de (très) grand talent. 
Plaisir redoublé de le trouver en une compa-
gnie d’excellence, avec Jean-Charles Richard, 
maître-musicien, et improvisateur de haut vol. (…)
Leur musique respire ce mélange de maîtrise
 et de liberté qui prévalait dans l’univers de Lacy, 
avec une qualité d’expression remarquable. 
Au soprano Jean-Charles Richard ne joue pas 
O·pSLJRQH��PDLV�LO�IDLW�IUXFWLÀHU�XQH�FHUWDLQH�LGpH�
de cet art singulier. Et la guitare d’Éric Löhrer est 
sans cesse en dialogue avec l’intimité de la 
musique. Une totale réussite ! »
Xavier Prévost, Les DNJ, 4 janvier 2025

« Jean-Charles débute le premier morceau, 
composé par Eric. Et une sonorité de soprano 
d’une limpidité et d’une densité incroyable vous 
pénètre alors les oreilles. (…)
(ULF�GpSORLH�DYHF�XQH�LQÀQLH�GRXFHXU�VD�VFLHQFH�
harmonique, son goût de la mélodie et du son, et 
son sens implacable et impeccable du placement 
rythmique.
8Q�GLVTXH�PDJQLÀTXH�R��OHV�FRPSRVLWLRQV�GH�/DF\��
de Monk plus une de Cecil Taylor et un spiritual 
(Sometimes I feel like a motherless child) se suc-
cèdent sans le moindre hiatus, portés qu’ils sont 
par un duo à la musicalité renversante, 
et qui devrait ravir les oreilles de tout mélomane 
qui se respecte. »
Thierry Quénum, Couleurs Jazz, janvier 2025

« Un duo qui, avec délicatesse, fait chavirer l’âme 
de tout amateur de jazz. Une formule dépouillée 
pour des oreilles grandes ouvertes » 
Guy Sitruk, Jazz à Paris, novembre 2024

« À travers un répertoire combinant des themes 
du maître, des titres de Thelonious Monk et des 
compositions d’Éric Löhrer, les deux complices par-
viennent d’emblée à instaurer un climat magique, 
alternant entre des plages méditatives propices 
au recueillement et des pièces vives riches en 
mélodies et en harmonies. (...) L’ensemble laisse 
beaucoup d’espace aux lignes qui s’entremêlent, 
et surtout à la profondeur du discours, Löhrer et 
Richard sculptant délicatement chaque note avec 
G·LQÀQLHV�QXDQFHV�VDQV�MDPDLV�FUDLQGUH�OH�VLOHQFH�
Comme en suspension, cette relecture dépouillée 
d’une grande pureté transcende une musique qui 
VHPEOH�pFKDSSHU�DX�WHPSV��0DJQLÀTXH��
Félix Marciano, Jazz Magazine, février 2025

« C’est au cœur de l’exposition Hans Josephsohn, 
entre deux sculptures monumentales millésime 
2002, que les deux musiciens ont joué une partie 
du répertoire de leur récent disque «L[EG]ACY», 
consacré à la musique de Steve Lacy (...)
 De Lacy, parmi d’autres, une composition intitu-
lée The Hoot fut l’occasion de goûter pleinement 
FH�TXL�ÀW�OD�EHDXWp�GH�WRXW�OH�FRQFHUW���XQH�pFRXWH�
mutuelle, un subtil mélange de rigueur et d’abso-
lue liberté. La présence dans la salle d’amateurs 
passionnés et de musiciens réputés dit assez la 
force de l’événement artistique qui s’est produit là, 
dans une intensité d’écoute palpable, comme une 
cérémonie secrète.»
Xavier Prévost, Jazz Magazine, janvier 2025

« Duo haut de gamme » 
Culturejazz, décembre 2024
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Les duos saxophone/guitare ne sont pas 
légion, en jazz. Coltrane lui-même, lors de 
ses séances avec Kenny Burrell de 56, 57 
et 58 (rééditées par jazzimagrecords en 
un luxueux double CD qui vaut 3 francs 6 
VRXV���Q·D�HQUHJLVWUp�DYHF�OH�JXLWDULVWH�
TX·XQH�SODJH�HQ�GXR���©�:K\�:DV�,�
Born? » (...)
Eh bien Eric Löhrer et Jean-Charles Ri-
FKDUG�F·HVW�NLI�NLI��FRPPH�RQ�GLW�j�5DEDW��
j�$OJHU�HW�j�7XQLV��YRLUH�j�(VVDRXLUD�R��
SXOOXOHQW�OHV�*QDZDV���VDXI�TX·HX[�GHX[��
F·HVW�JXLWDUH�SOXV�VD[�VRSUDQR�RX�EDU\WRQ��
ce qui est encore plus rare.
$ORUV�IRQW�LOV�oD�SRXU�IDLUH�OHV�PDOLQV�"�
Se demandent mes voisins, qui sont très 
curieux.
%HQ�121���(VW�FH�TX·LOV�HVVDLHQW�GH�GLUH�
©�5HJDUGH]�FRPPH�RQ�HVW�PRGHUQHV�"�ª�
4XH�QHQQL�LWRX��,OV�IRQW�MXVWH�GH�OD�WUqV�
beaucoup bonne et belle musique, en 
KRPPDJH�j�6WHYH�/DF\��G·R��OH�WLWUH�GX�
CD), ce qui est a priori (et a posteriori aus-
si) un gage de qualité bien épaisse et sans 
faux col, ni cuistrerie.

&·HVW�-HDQ�&KDUOHV�TXL�GpEXWH�OH�SUHPLHU�
morceau, composé par Eric.
(W�XQH�VRQRULWp�GH�VRSUDQR�G·XQH�OLPSLGLWp�
HW�G·XQH�GHQVLWp�LQ�FUR\�\DEOH�YRXV�SpQqWUH�
alors les oreilles.
&DU�SRXU�SURGXLUH�GH�WHOV�VRQV�ÀOpV��DX�
VRSUDQR��LO�IDXW�DYRLU�ERVVp�O·LQVWUXPHQW�

des heures et des heures sans relâche 
pour maîtriser la tessiture et le clétage, le 
VRXIÁH�HW�OHV�GRLJWpV�
-·HQ�SDUOH�HQ�FRQQDLVVHXU�FDU�MH�VXLV�SRV-
VHVVHXU�GHSXLV�TXHOTXHV�VHPDLQHV�G·XQ�
soprano coudé de marque Conn et je suis 
loin de le maîtriser, entre autres de réussir 
j�VRUWLU�XQ�VLE�JUDYH�TXL�UHVVHPEOH�j�DXWUH�
FKRVH�TX·DX�FUL�G·XQ�FRFKRQ�KDOODO�TX·RQ�
égorge.
Modèles (Lacy & Liebman) et travail sont 
de toute évidence les deuxième et troi-
sième prénoms de Jean-Charles.
(W�FH�TXL�HVW�JpQLDO�F·HVW�TX·HQ�VWXGLR��HW�
M·LPDJLQH�VXU�VFqQH��RQ�QH�VHQW�SDV�XQH�
JRXWWH�GH�VXHXU���WRXW�OH�WUDYDLO�HVW�UpDOLVp�
en amont, ce qui évite que la prestation 
VRLW�ODERULHXVH��(W��SXLVTX·RQ�SDUOH�GH�
scène, le duo va se produire le 23/01/2025 
DX�0XVpH�G·DUW�PRGHUQH�GH�3DULV��0pWUR�
7URFDGpUR��j���+���
(W�VL�YRXV�Q·DQQXOH]�SDV�WRXV�YRV�5'9�
pour y venir, je ne vous cause plus jamais ! 
9RXV�HQWHQGH]�"�-$�³�0$,6���ª
$ORUV�FHUWDLQV�GLURQW�©�/D�WHFKQLTXH��RQ�
V·HQ�WDSH��F·HVW�OH�F±XU�TXL�GRLW�SDUOHU���ª�
OK, mais quand, comme chez feu Martial 
6RODO��O·LPPHQVH�SLDQLVWH�LPSURYLVDWHXU�
récemment décédé et dont Jean-Charles 
pWDLW�OH�JHQGUH��XQH�WHFKQLTXH�WHUULÀDQWH�
HVW�PLVH�DX�VHUYLFH�GH�OD�EHDXWp�³�GRQF�
GX�F±XU�³�DX�OLHX�GH�VHUYLU�GH�SDVVHUHOOH�
j�OD�JORULROH�RX�DX�URXOHPHQW�GH�PpFD-
QLTXHV�HW�DX�PRQWUDJH��oD�VH�GLW�"��GH�
PXVFOHV���IDoRQ�-DPHV�&DUWHU��SRRU�QH�SDV�
OH�FLWHU��PDLV�WDQW�SLV�F·HVW�IDLW����DORUV�RQ�
WLUH�VRQ�FKDSHDX��XQH�ODUPH�G·pPRWLRQ�j�
O·±LO�HW�RQ�GLW�©�5HVSHFW�ª�HW�©�7KDQ[�IRU�]H�
music ! ». 
%RQ�MH�QH�YDLV�SDV�WDULU�G·pORJHV�VXU�-HDQ�
Charles car la source de mon admiration 
pour son jeu (de soprano, comme de 
baryton) ne peut, justement, pas se tarir.

3DUORQV�GRQF�GH�VRQ�FRPSqUH�FRQIUqUH�
manieur de six-cordes électrique. 
&·HVW�OXL�TXL�HVW�O·DXWHXU�GH�GHX[�GHV�
thèmes du présent CD et, sur le premier, 
LO�VH�FRQWHQWH�G·pJUHQHU�XQ�SHWLW�DUSqJH�

derrière son comparse sopraniste. Un 
JXLWDULVWH�TXL�QH�FKHUFKH�SDV�j�VH�PHWWUH�
HQ�DYDQW�F·HVW�SOXW{W�UDUH��YRXV�QH�WURXYH]�
pas ?
Eh bien, si vous êtes friand(e)s de solos de 
six-cordes il vous faudra attendre un bon 
PRPHQW�DYDQW�G·DYRLU�GURLW�j�YRWUH�PDURWWH��
(W�Oj�YRXV�YRXV�GLUH]���©�3XXXXUppp���0DLV�
cet Eric Löhrer est un peu le Bill Frisell 
frenchy ».
9RXV�Q·DYH]�SDV�WRUW���(ULF�D�WUDvQp�VHV�
guêtres et sa gratte dans la chanson fran-
oDLVH��DYHF�OD�FKDQWHXVH�SLDQLVWH�-HDQQH�
Cherhal, par exemple), dans la plus ou 
moins world music avec les gars du trio 
+DGRXN��HW�M·HQ�SDVVH�HW�GHV�PHLOOHXUV�
Ces expériences hors du jazz-jazz lui ont 
forgé une personnalité unique et, pour 
vous en convaincre, je vous conseille 
G·pFRXWHU�©�(YLGHQFH�ª��OH�GLVTXH�R��LO�Q·D�
HQUHJLVWUp�TXH�GHV�WKqPHV�GH�0RQN�j�OD�
JXLWDUH«�DFRXVWLTXH��3HUVRQQH�DX�0RQGH�
�VDXI��SDUDLW�LO��XQ�REVFXU�-DSRQDLV��Q·D�RVp�
IDLUH�oD���,FL��GRQF��(ULF�GpSORLH�DYHF�XQH�
LQÀQLH�GRXFHXU�³�HW�TXHOTXHV�HVFDSDGHV�
URFNLVDQWHV�³�VD�VFLHQFH�KDUPRQLTXH��VRQ�
goût de la mélodie et du son, et son sens 
implacable et impeccable du placement 
U\WKPLTXH��OH�WRXW�VDQV�OH�PRLQGUH�WDSH�j�
O·±LO��OD�PRLQGUH�YpORFLWp�JXLWDULVWLTXH��OD�
PRLQGUH�HQYLH�G·pSDWHU�OD�JDOHULH�

$X�WRWDO��RQ�D�GRQF�Oj�XQ�GLVTXH�PDJQL-
ÀTXH�R��OHV�FRPSRV�GH�/DF\��GH�0RQN�SOXV�
XQH�GH�&HFLO�7D\ORU�HW�XQ�VSLULWXDO��6R-
PHWLPHV�,�IHHO�OLNH�D�PRWKHUOHVV�FKLOG��VH�
succèdent sans le moindre hiatus, portés 
TX·LOV�VRQW�SDU�XQ�GXR�j�OD�PXVLFDOLWp�UHQ-
versante et qui, de ce fait, devrait ravir les 
oreilles de tout mélomane (et toot mélowo-
man) qui se respecte tant soit peu.

Thierry Quénum

L[eg]acy est sorti sous le label 
/·KHXUH�GX�ORXS��OH����GpFHPEUH�������
,O�HVW�XQ�Hit Couleurs Jazz et est en 
sélection sur Couleurs Jazz Radio.



France Musique / Au cœur du jazz / Nicolas Pommaret - janvier 2025



JAZZPIRINE / 19 janvier 2025
Entretien d’Éric Löhrer avec Monique Feldstein, 5 titres de L[EG]ACY programmés.






